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GEORGES-PIERRE WOIMANT 
(1946-2018)

Jean-Claude BLANCHET

Notre collègue Georges-Pierre Woimant, 
Conservateur en chef honoraire du patrimoine 
départemental de l’Oise, nous a quittés le 3 mai 2018 
à la suite d’une longue maladie. Il est né le 7 juillet 
1946 à Paris, dans une célèbre famille de médecins 
originaires de Soissons. Son père, le docteur 
Georges Woimant, interne des hôpitaux de Paris, 
chirurgien, a été le fondateur en 1962 de la clinique 
Saint Côme à Compiègne. Georges-Pierre était le 
troisième enfant d’une fratrie de neuf. Il a passé une 
grande partie de son enfance et sa scolarité jusqu’au 
secondaire à Compiègne. Après avoir commencé 
des études de médecine, Georges-Pierre s’oriente 
rapidement vers un autre parcours en histoire, art 
et archéologie à l’Université de Paris I, de 1969 à 
1973, correspondant mieux à ce qu’il voulait faire 
quand il était plus jeune. Il a finalisé ses études 
d’histoire de l’art par un mémoire sur « Thésée et 
le Minotaure » et une thèse de doctorat sur le thème 
de l’iconographie du meurtre dans l’art grec, à 
l’Institut d’Art et d’Archéologie de la rue Michelet 
à Paris. Nous nous sommes d’ailleurs rencontrés 
plusieurs fois dans ces lieux que je fréquentais 
épisodiquement à l’époque.

Après avoir été vacataire puis ingénieur au 
CNRS dans l’équipe d’archéologie et histoire 

de l’art grec de cet institut, il a occupé en 1981 le 
premier poste d’archéologue départemental de 
l’Oise, installé d’abord au dépôt de fouilles du 
Musée Vivenel, mis à la disposition de la DRAC, 
direction des Antiquités de Picardie, par la 
municipalité de Compiègne. Ce poste l’a conduit à 
se déplacer régulièrement dans tout le département 
et souvent au Musée départemental de Beauvais. Il 
a terminé sa carrière comme Conservateur en chef 
du patrimoine départemental. Georges-Pierre a 
également participé vers la fin de son mandat à la 
mise en place d’un véritable service d’archéologie 
préventive dont la mission est de déterminer les 
besoins, la réalisation de diagnostics, de fouilles 
et la gestion d’un dépôt départemental. Ce service 
assure également une coordination culturelle, 
éducative  et touristique à travers le réseau des sites 
et des musées. 

Georges-Pierre a rencontré lors de fouilles à 
Senlis en 1980 sa future épouse, Danièle Durand. 
Cette dernière avait déjà participé en amateur à 
des travaux de terrain dans la Nièvre, le Cher et les 
Ardennes. L’archéologie n’était donc pas pour elle 
une découverte. C’est tout naturellement qu’elle 
a travaillé bénévolement aux côtés de son mari à 
l’inventaire descriptif des fibules du sanctuaire 
d’Estrées-Saint-Denis et à la reconstitution des 
enduits peints de Saint-Martin-Longueau.

 
Leurs passions communes de l’histoire et de l’art 

les conduisaient à faire de nombreux voyages, en 
Crête, en Grèce, en Corse, en Italie, en Égypte, en 
Espagne... et dans des pays nordiques (Finlande, 
Suède, Danemark, Norvège). Georges-Pierre 
appréciait particulièrement ces pays, en raison du 
« friluftsliv » ou « la vie à l’air libre », en profitant 
pleinement de se connecter à la nature devant de 
beaux paysages, loin des zones très urbanisées. Il 
immortalisait ses voyages par des photos et des 
vues panoramiques qu’il mettait à disposition du 
public sur un site web, accessible à tous. Enfin sur 
le plan personnel il a été comblé un jour de 1987 à 
minuit, par la venue de jumelles, pour lesquelles il 
avait la plus grande attention.

Portrait de Georges-Pierre Woimant dans les réserves du 
musée Vivenel à Compiègne (© Jean-Claude Blanchet 
2011).
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Je pense que cette vie en quasi-liberté dans 
la nature lui a été transmise par ses parents qui 
entraînaient leur nombreuse famille aux joies 
du camping pendant les vacances. Il m’a parlé 
longuement de ces expéditions avec ses frères 
et sœurs dans les campagnes françaises les plus 
reculées. Il fallait évidemment une organisation 
matérielle pour se déplacer et faire vivre en 
harmonie tout ce petit monde. Il évoquait souvent 
ses goûts pour le Massif central où la famille avait 
des attaches dans la région de Besse-en-Chandesse. 
Il avait même acheté et restauré dans un petit village 
une bergerie située près d’un torrent, où il recevait 
les siens et ses amis. Comme grand amoureux de 
la nature il aimait les promenades en forêt à la 
recherche de champignons. Je me souviens de ses 
parties de pêche en barque sur le lac Pavin où il 
attrapait des truites et ombres chevaliers. C’était 
aussi un excellent bricoleur qui a eu le courage de 
restaurer ces dernières années sa nouvelle maison 
de Compiègne malgré la maladie qui l’affaiblissait. 

C’était un homme de terrain, de sciences, 
d’histoire, mais également un homme de lettres, 
très érudit, qui lisait 4 à 5 livres par semaine. Il 
adorait les ouvrages de la collection « la Pléiade ». 
Il avait la chance de posséder une mémoire visuelle 
exceptionnelle. Il n’avait de cesse de partager son 
savoir et ses connaissances. Il faisait partie de 
différents comités de lecture et nous guidait souvent 
dans le choix et la qualité d’articles à publier. 
Pendant sa retraite et durant toute sa maladie, il 
s’était découvert une nouvelle passion, à savoir la 
généalogie. Il a effectué un travail considérable de 
recherches sur sa famille paternelle et maternelle et 
là encore, il en faisait profiter tous ses proches. 

Il devait venir me voir cet été en Corrèze 
notamment pour compléter une branche de sa 
généalogie limousine. Je l’ai eu au téléphone et sur sa 
messagerie à l’hôpital de Compiègne quelques jours 
avant sa mort. Encore conscient il avait clairement 
fait allusion à son état de santé désespéré et indiqué 
avec regret qu’il ne pourrait jamais se rendre chez 
moi. J’avais alors compris qu’il se préparait à partir 
avec sérénité vers ce monde inconnu.

Comme il est difficile de résumer l’œuvre 
scientifique de Georges-Pierre, nous avons pris 
le parti avec l’accord de son épouse Danièle1 de 
présenter synthétiquement ses principaux travaux. 
On oublie qu’il a travaillé également beaucoup 
à l’étranger lors de son premier poste au CNRS, 
notamment sur les corpus des vases grecs en 
Allemagne, Italie, Grèce et Afrique du Nord. 

Il s’est pleinement épanoui dans sa seconde 
carrière comme archéologue départemental lors 

de ses nombreuses rencontres avec la population, 
les érudits locaux, les élus de l’Oise et la Direction 
Régionale des Affaires Culturelles de Picardie à 
Amiens. Il est devenu un homme de terrain qui a 
dû travailler et faire des choix dans l’urgence et la 
diversité des opérations, souvent seul ou avec l’aide 
de petites équipes et avec peu de moyens financiers. 
Nous étions à une époque charnière qui vit le jour de 
la professionnalisation de l’archéologie préventive 
française avec au début la création de l’AFAN 
(Association de Fouilles d’Archéologie Nationale), 
devenue ensuite l’INRAP (Institut national de 
recherche en archéologie préventive). 

Je l’ai suivi lors de certaines opérations de 
réfections de sous-sol d’églises, de travaux routiers, 
d’immeubles, de carrières… lorsque j’étais directeur 
des Antiquités de Picardie C’était un travailleur 
infatigable qui n’hésitait pas à donner physiquement 
de sa personne. Je me souviens en particulier de 
ses travaux de recherche sur les sanctuaires et 
vicus de Champlieu, d’Estrées-Saint-Denis, Saint-
Martin-Longueau, Saint-Just-en-Chaussée (Oise). 
À Champlieu ce n’était pas simplement l’épisode 
de construction du temple romain mis en évidence 
par Viollet-le-Duc qui l’intéressait, mais surtout en 
dessous la séquence chronologique du sanctuaire 
à la fin de l’époque gauloise. Lors de fouilles plus 
extensives il a retrouvé, à 20 kilomètres de là, les 
mêmes périodes chronologiques lors d’une fouille 
de sauvetage menées sur le sanctuaire d’Estrées-
Saint-Denis qui était associé à un contexte d’habitat 
(1985,1993). Ce site avait l’avantage de présenter des 
édifices et des vestiges rituels bien individualisés. 
Lors de ses publications exhaustives Georges-
Pierre a souligné qu’il ne fallait pas interpréter 
un sanctuaire particulier à un quelconque édifice 
cultuel. Comme il le répétait : un sanctuaire n’est pas 
un temple, c’est une aire sacrée, qui forme un tout et où 
chaque élément a sa valeur quel qu’en soit son ancienneté 
ou sa fonction. 

Il faut noter que Georges-Pierre a souvent fait 
appel à Roger Agache qui multipliait les repérages 
par survol aérien ; ce qui a permis de révéler 
de nombreux sanctuaires et sites divers afin de 
compléter la carte archéologique et l’observation de 
ceux déjà connus et partiellement fouillés.

Il avait également effectué des fouilles en 1984, 
1987 et 1990, à Saint-Martin-Longueau, où le village 
gallo-romain s’est organisé à partir du début de 
notre ère autour d’un carrefour de deux voies 
romaines reliant au nord Senlis à Roye et à l’ouest 
Beauvais. Les campagnes de fouilles ont permis 
de mettre au jour les périodes du Ier siècle (fosses, 
silos, ateliers enterrés...) et celle du IIe siècle  (puits, 
caves, fosses...) ainsi que de nombreux fragments 
d’enduits peints.

Dans le domaine de la muséographie il a 
travaillé à plusieurs projets dont la conception des 

1 - Je remercie Danièle Durand-Woimant de m’avoir 
remis des extraits informatisés des archives de son mari.
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salles archéologiques du Musée départemental 
de Beauvais. Il a participé activement à la mise en 
place de dépôts de fouilles dans le département. 
Parmi les nombreux articles et monographies 
qu’il a réalisé on retiendra en premier lieu la carte 
archéologique de l’Oise. Georges-Pierre a réuni au 
cours de plusieurs dizaines d’années un très grand 
nombre de données archéologiques accessibles 
à tous. Un travail titanesque, une véritable bible 
pour le département de l’Oise où figure notamment 
un impressionnant inventaire de sépultures, 
nécropoles, sites et objets archéologiques reconnus. 
En 2011 il a participé à la rédaction d’un gros 
livre sur l’histoire de Compiègne où il a traité des 
périodes gallo-romaines et mérovingiennes (Cap 
Éditions, Racines et Avenir, Noyon). 

Il était aussi très préoccupé de l’avenir du 
mobilier archéologique conservé dans d’anciennes 
collections privées et aussi par celui trouvé lors 
d’anciennes fouilles. Georges-Pierre s’est efforcé 
tout au long de sa carrière de faire acheter ou 
d’obtenir par donation pour le Conseil Général 
et des collectivités ayant des musées classés des 
collections archéologiques et des objets parmi les 
plus significatifs. Il a notamment contribué avec la 
direction des Antiquités de la DRAC de Picardie 
à la récupération juridique et à l’acquisition d’une 
statuette antique d’un dieu gaulois provenant 
du sanctuaire antique de Saint-Maur. Cet objet 
unique se trouve présenté en bonne place au 
Musée départemental de Beauvais. Cette statuette 
antique est composée d’un assemblage de 22 
plaques de laiton (cuivre et zinc), soudées à l’étain. 
La découverte en 1984 de cette statue s’est faite 
malheureusement en dehors de toute observation 
scientifique sur un sanctuaire gallo-romain dont 
l’origine indigène a été révélée depuis. 

La communauté scientifique rend un vibrant 
hommage à Georges-Pierre Woimant qui a été le 
premier archéologue départemental de l’Oise. Il 
lui a fallu beaucoup de courage pour s’imposer 
et mener sa tâche avec des moyens souvent 
limités. Il a pourtant eu la volonté d’effectuer de 
nombreuses opérations de terrain qui ont été pour 
la plupart publiées. Nul doute que ses travaux en 
histoire antique seront longtemps cités pour les 
remarquables résultats qu’il a obtenus. Nous avons 
perdu un collègue et surtout un ami fidèle que nous 
connaissions depuis près de cinquante ans. 

Nous nous joignons à nos amis et collègues pour 
présenter nos sincères condoléances à son épouse 
Danièle et à leurs deux filles.

Directions de chantiers

- Beauvais, Les Aulnes du Canada, 1982 à 1985. 
Sanctuaire laténien.
- Beauvais, Palais Épiscopal, 2005-2006. Édifice du 
XIIe siècle. 
- Clairoix Salle Polyvalente, 1981. Habitat médiéval.
- Chambly, Collège Prévert, 1999. Diagnostic. 
- Chelles, Église Saint-Martin, 2006. Nécropole 
carolingienne. 
- Compiègne, La Tour de Beauregard & Rue de 
l’Écu, 1978. Four de potier du XVIe siècle & habitat 
du XIIe siècle. 
- Compiègne, Royallieu, Camp Militaire, 1978. 
Habitat romain.
- Compiègne, Les Remparts, 1980. Fortifications 
médiévales. 
- Compiègne, Palais national, 1980. Château 
médiéval.
- Compiègne, Cinéma Artel, 1991. Habitat médiéval. 
- Compiègne, rue de Bouvines, 1992, 1994. Fours de 
potiers médiévaux.
- Compiègne, Les Portes d’Oise, 1991-1992. 
Fortifications médiévales. 
- Compiègne, Les Cordeliers, 1993. Sépultures et 
dalles funéraires médiévales.
- Compiègne, Cloître de l’abbaye Saint-Corneille, 
2006-2007. Édifice religieux médiéval.
- Crouy-en-Thelle, Église Saint-Jean-Baptiste. Édifice 
religieux médiéval. 
- Esches, Église Saint-Rémi, 2005-2006. Édifice 
religieux médiéval. 
- Estrées-Saint-Denis Le Moulin des Hayes, 1984 à 
1989. Sanctuaire laténien et romain.
- Le Meux, La Bruyère, 1981. Cave médiévale. 
- La Neuville-en-Hez, Forêt de Hez , 1985. Nécropole 
laténienne. 
- Longueil-Sainte-Marie La Queue de Rivecourt, 
1981. Habitat romain.  
Longueil-Sainte-Marie Le Bois Harlé, 1988. Habitat 
romain. 
- Mello, Les Dix Arpents : Decormeille (An.) et 
Woimant (G.-P.), 1986. Pont laténien et roman.
- Orrouy Champlieu, Le Sanctuaire : Cadoux (J.-
L.) et Woimant (G.-P.), 1977, Woimant (G.-P.), 1978, 
1979, 1980, 1981. Sanctuaire laténien et romain.
- Orry-la-Ville, Gendarmerie, 2000. Diagnostic.
- Pontpoint, Le Moncel, 1991. Habitat protohistorique.  
- Pontpoint, Les Rieux : Patin (C.) et Woimant (G.-
P.), 1982. Habitat mérovingien.
- Précy-sur-Oise, le Château, 1994. Château médiéval. 
- Roberval, L’Église : Durand (M.) et Woimant (G.-
P.), 1985. Édifice religieux médiéval.
- Rully, Prieuré Saint-Victor de  Bray-sur-Aunette, 
2006. Édifice religieux médiéval.
- Saint-Just, Le Rossignol, 1994. Sanctuaire laténien 
et romain. 
- Saint-Martin-Longueau, Les Clos de Clermont, 
1984 à 1988. Vicus romain.
- Saint-Maur, Le Châtelet, 1984. Sanctuaire laténien 
et romain. 
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- Saint-Pierre-les-Bitry, église, sépulture, 1982. 
Nécropole médiévale. 
- Senlis, Cathédrale Notre-Dame, 2006-2007. Édifice 
religieux médiéval.
- Senlis, Saint-Frambourg, 1982. Édifice religieux 
médiéval. 
- Tricot, Le Chemin des Rosiers, 1982, 1983. Habitat 
carolingien et médiéval 

Fouilles étrangères

- Mission en codirection avec Philippe Racinet, de 
2001 à 2006. Prospection, relevé et fouille du site 
castral de Terravecchia, Giarrattana, Province de 
Raguse, en Sicile. 
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Woimant Georges-Pierre (2002c) - « Étude du mobilier » 
dans dans  QUEREL Pascal & WOIMANT Georges-Pierre 
(2002) - Le site d’Estrées- Saint-Denis, sanctuaire et habitat, 
une agglomération secondaire ?, Revue archéologique de 
Picardie, 3-4, p. 99-146, pl. I-XII.

WOIMANT Georges-Pierre (2002d) - « Catalogues des 
structures selon les états » dans dans  QUEREL Pascal & 
WOIMANT Georges-Pierre (2002) - Le site d’Estrées- Saint-
Denis, sanctuaire et habitat, une agglomération secondaire ?, 
Revue archéologique de Picardie, 3-4, p. 146-195.  

WOIMANT Georges-Pierre (2005) - « L’abbaye Saint-
Corneille de Compiègne, sources et travaux », Bull. Soc. 
Hist. Compiègne, t. 39, p. 29-34
 
Autres rapports au SRA Picardie 

Rapport sur les sanctuaires dans l’Oise, 1993. 
Rapport sur les voies romaines dans l’Oise, 1993.
 
Publications collectives 

BEN REDJEB Tahar avec la participation de AMANDRY 
M., ANGOT J.-P., DESACHY B., TALON M., BAYARD 
D., COLLART J.-L., FAGNART J.-P., LAUBENHEIMER 



RAP - 2018 n° 3-4 - Jean-Claude BLANCHET - Georges-Pierre Woimant (1946-2018).

10

F., WOIMANT G.-P. et YVINEC J.-H. (1992) -« Une 
agglomération secondaire des Viromanduens, Noyon 
(Oise) », Revue archéologique de Picardie, 1-2, p. 37-74, 109-
110, 45 fig. 

BLANCHET Jean-Claude & WOIMANT Georges-Pierre 
(1979) - « L’exposition "La vie rurale gallo-romaine dans 
l’Oise" » Revue archéologique de l’Oise, 15, p. 4-5, fig. 
BLANCHET Jean-Claude, HUYSECOM Éric, WOIMANT 
Georges-Pierre (1982) - « La cabane funéraire collective 
S.O.M. du Hazoy à Compiègne (Oise) », dans B.S.P.F., 79, 
p. 227. 

BLANCHET Jean-Claude, HUYSECOM Éric, WOIMANT 
Georges-Pierre (1993) - « La cabane funéraire S.O.M. de 
Compiègne "Le Hazoy" (Oise) », dans Revue archéologique 
de Picardie, 3-4, p. 41-67, 31 fig. 

BOMPAIRE Marc, CALLAIS, François, DURAND Marc, 
LIGNY Françoise, RACINET Philippe et WOIMANT 
Georges-Pierre (1996) - Inventaire et étude d’une série de 
dalles funéraires médiévales et modernes à Compiègne 
(Oise), Revue archéologique de Picardie 1-2, p. 153-178.

BRUNAUX Jean-Louis, WOIMANT Georges-Pierre 
(1989) - « Saint-Maur-en-Chaussée » dans MOHEN Jean-
Pierre, n° 168, p. 290, fig.
 
CADOUX Jean-Louis, WOIMANT Georges-Pierre (1977) 
- « Une stratigraphie du temple (?) de Champlieu (Oise) », 
Cahiers archéologiques de Picardie, 4, p. 111-123, 17 fig. 

DURAND Marc, WOIMANT Georges-Pierre (1980) - 
« Les fouilles Champlieu (Oise), 1978 », Compte-rendu de 
la société d’histoire et d’archéologie de Senlis, p. XXVII. 

DURAND Marc, WOIMANT Georges-Pierre (1982) - 
« Informations de fouilles, Roberval. Ancien cimetière de 
l’église Saint-Rémi », Revue archéologique de Picardie, 2, p. 31. 

DURAND Marc, WOIMANT Georges-Pierre (1983) 
- « Éléments d’architecture médiévale dans l’ancien 
cimetière de Roberval (Oise) », Revue archéologique de 
Picardie, 2, p. 28, 2 fig. 

HUYSECOM Éric, WOIMANT Georges-Pierre (1983) - 
« L’apport des monnaies découvertes à Champlieu (Oise), 
lors des campagnes de fouille de 1978 à 1981, Collectif 
(1981) 1983, p. 232-234. 

DECORMEILLE Alain, WOIMANT Georges-Pierre 
(1983) - « Transformation de la Tegula Mammata en Gaule 
Belgique », Revue archéologique de Picardie, 2, p. 26-27, 1 fig.  

TOUPET Christophe, WOIMANT Georges-Pierre 
(1978a) - « Informations de fouilles, Compiègne, Le Coq 
Galleux », dans Revue archéologique de l’Oise, 14, p. 2. 

TOUPET Christophe, WOIMANT Georges-Pierre (1978b) 
- « Informations de fouilles, Compiègne, Royallieu », 
Revue archéologique de l’Oise, 14, p. 3-4. 

RACINET Philippe, WOIMANT Georges-Pierre (1997) 
- « Compléments à l’article sur les dalles funéraires 
de Compiègne (Oise) publié en 1996 dans la Revue 
archéologique de Picardie » Revue archéologique de Picardie, 
3-4, 1997, p. 223-226. 

RACINET Philippe, WOIMANT Georges-Pierre (2004) - 
« Les recherches archéologiques françaises à Terravecchia 
(Sicile) », Archéologia, 410, avril, p. 58-67, fig. 

SALMON M.-J., GALIÈGUE J., GARBE P., LE 
BOURGEOIS R., SCHULER R., WOIMANT G.-P. (1990), 
Guide du visiteur, Musée départemental de l’Oise à 
Beauvais. Salles archéologiques, Beauvais, 1990, 16 p., fig.  

L’auteur

Jean-Claude BLANCHET
Inspecteur général honoraire des Patrimoines
jcblanchet@aol.com




	part 1
	Blanchet 2018
	couv 3-4 R 2018

